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LUCELLE C

Arrivés en fin de parcours sur le chemin

des croix jurassiennes, nous ne
saurions éluder ce site historique et centre
d'accueil franco-suisse, haut lieu de

spiritualité, dont la renommée rayonna bien
au-delà de nos frontières, et qui termine
heureusement le panorama que nous

avons parcouru depuis le Vorbourg à

travers nos monts et nos vallées. Tout

comme le sanctuaire delémontain, Lucel-
le est placée sous le signe de la croix.
Donnons la parole à ce sujet au Rév. curé

André Chèvre, auteur d'une importante
«Histoire de Lucelle»:

«L'abbaye cistercienne, fondée par
saint Bernard de Clairvaux, vit le jour au

XIIe siècle, en 1124. Le 6 avril de cette

année-là, une douzaine de moines
conduits par Etienne, leur abbé, vinrent

occuper le monastère qu'on leur avait
préparé. Le départ, le voyage et l'installation
du groupe, quittant Bellevaux et destiné à

la nouvelle abbaye, se fit selon la

coutume: au jour fixé. Après une dernière

prière, le moine Etienne a pris la croix de

bois, l'a baisée, puis il est sorti avec ses

religieux. Les moines n'emportaient avec

eux que le strict nécessaire: avec la grande

croix de bois, les livres liturgiques, les

objets de culte, il y avait les provisions

pour la route et pour les premiers temps
du séjour à Lucelle. »

Le long trajet, sous la bure et le capuchon

de laine grise ne fut certainement

pas une promenade : la distance entre les

deux abbayes était de vingt-cinq lieues,

soit une centaine de kilomètres. Trois

journées de marche séparaient les reli¬

gieux de leur nouvelle résidence, où la

croix fut plantée, symbole de continuité.
La nouvelle abbaye traversa les époques
et connut des heures de grandeur, puis
vinrent les vicissitudes. De nos jours, la

statue de saint Bernard est toujours là, au

milieu des vestiges du couvent disparu.
Quand au symbole impérissable de la

croix, on en trouve un très bel exemplaire

Croix devant la ferme de Mont-Lucelle.

devant la ferme de Mont-Lucelle.
M. Joseph Studer, comme les moines, a

défriché le sol inculte et construit sa

ferme, et il tenait à la mettre sous la
protection du Très-Haut. C'est pourquoi il fit
ériger la croix, portant l'inscription: «Que
tous ceux qui passent et demeurent ici
n'oublient pas Dieu. »
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